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L’édito de...Christian
Interpellation et invitation !

Info de l’été : « depuis le 8 Août la terre vit à crédit »

Ça veut dire quoi ! Et bien en moins de  huit mois, elle consomme 
toutes les ressources naturelles renouvelables qu’elle produit en un 

an. Grâce à des données, l’empreinte écologique est comparée, celles-ci 
mesurent l’exploitation des ressources naturelles avec la biocapacité de 

la planète. En gros, comme nous ne laissons pas suffisamment les sols, les 
fonds marins, les forêts... se reconstituer, nous puisons dans des réserves de 

plus en plus réduites.
http://www.notre-planete.info/actualites/4511-jour-depassement-empreinte-ecologique-2016

« L’homme qui cherchait le silence » Le monde 18/08/2016

Depuis 35 ans, Gordon Hemptom bioacousticien américain parcourt le monde 
pour enregistrer les sons de la vie. Il n’a pu répertorier que 50 zones sur notre 

planète à l’abri du bruit. Il parle de biophonie (son des êtres vivants) et de géophonie 
(le son des éléments naturels). Mais la menace est l’anthropophonie (sons d’origine 

humaine)
Selon lui « Commencer par réapprendre à écouter, pour permettre à tous de méditer, 

bercés par le babil de la vie, le bruissement du vent dans les feuilles, le pépiement des 
oiseaux et la clameur de l’orage »
http://www.lemonde.fr/planete/article/2016/08/18/l-homme-qui-cherchait-le-silence_4984570_3244.ht-
ml#xWKjWzmbT1Rr3cxW.99

Que faut-il penser et faire... ne plus écouter les infos. Je vous l’accorde, quelquefois ça 
fait du bien. Ces informations sont tragiques car elles annoncent des chamboulements 
de nos espaces de vie, de nos paysages...

Je vous fais part d’une portion de texte lu dans un livre cet été. La philosophe améri-
caine K.Dean Moore écrivait, dans Petit traité de philosophie naturelle :« Si l’amour tient 
tout entier dans les souvenirs, et si les souvenirs s’ancrent dans des lieux, alors l’amour 
s’enracine dans ses paysages. Je ne jurerais pas que ce soit entièrement logique, mais je 
sais ce que j’éprouve lorsque je retourne à ces endroits pour y découvrir, dans un rai de 
lumière oblique ou le contact d’un ponton flottant sous mes pieds, les souvenirs qui me 
lient à cette famille . ...et ...C’est pourquoi je m’inquiète de ces lieux de pénombre, où les 
souvenirs ont disparu. »

Donc je vous invite à écouter, regarder, sentir, toucher, goûter même, pour mettre vos 
5 sens en communion avec la nature, afin de retrouver nos interactions, nos connexions 
et une certaine cohérence avec ce qui nous entoure.

La Plume de l’épervier
pour connaître, faire connaître et protéger

le patrimoine naturel

Novembre 2016 - Circulaire n°362 - 30ème année
Publication interne mensuelle de l’association Nature Nord-Isère
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A la loupe...

Commission Communication
Pascale énumère les nombreuses tâches de la commis-
sion créée en 2000. Composée de 5 personnes, elle se 
réunit une fois par mois. Elle résume les actions 2016 
et les projets à ce jour.
Un souci : le planning du ménage.
Un projet original : le lycée de St Romain en Gal pro-
pose une action de notre choix sur la communication ; 
travail des élèves par petits groupes sur 8 semaines dé-
but 2017 ; une piste de réflexion à ce sujet : promotion 
de Lo Parvi sur les stands.
La commission étudiera en 2017 la création d’une af-
fiche de présentation de Lo Parvi.
La commission cherche à s’étoffer au niveau des effec-
tifs permanents ; elle souhaite également davantage 
d’aides ponctuelles autour des expositions.
Commission Formation des Adhérents
Jean commente un document distribué aux Adminis-
trateurs présents. La commission a été créée le 9 avril 
2016 à partir d’un Groupe de travail qui fonctionnait 
depuis plusieurs années au sein de la Commission Na-
turaliste. Elle s’est réunie 2 fois et se réunira à une ca-
dence non déterminée en fonction des besoins.
La commission comprend 6 personnes et souhaite 
s’étoffer encore.
Objectifs : d’une part poursuivre les actions actuelles 
de formation (programme pluriannuel de Formation 
Naturaliste des Adhérents (FNA) et le Groupe d’Auto-
perfectionnement Botanique ; d’autre part dévelop-
per la formation des Adhérents par la création d’autres 
groupes de travail dans d’autres disciplines naturalistes, 
organiser des conférences et des journées d’étude.

Commission Aménagement du territoire
Anne précise que la commission a été créée en 
décembre 2015, qu’elle comprend 10 membres et que 
les réunions ont lieu une fois par mois.
L’objectif essentiel peut se résumer ainsi : œuvrer pour 
que la nature soit prise en compte dans les décisions 
concernant l’aménagement du territoire.
A noter en particulier une importante montée en com-
pétence des membres ; on traite un thème par réunion.
On a dénombré 23 sollicitations d’avis sur l’année, ce 
qui pose un problème de répartition du travail.

Commission circulaire
Marc indique que la commission comprend 6 membres. 
Elle réalise 11 circulaires par an, avec ponctualité.
La mise en page représente un travail un peu lourd ; on 
souhaite de l’aide pour Micheline.
Il est également souhaité que les commissions commu-
niquent davantage via la circulaire.

Commission Education
Elvyre commente à partir d’un diaporama. La commis-
sion a été créée en 2013. Elle comprend 6 personnes 
et se réunit tous les 2 mois.
Elle anime un Groupe d’échanges de pratiques pédago-
giques qui se réunit tous les 2 mois avec des personnes 
extérieures à Lo Parvi ; 12 personnes.
Elle a assuré un séminaire sur l’éducation à l’environne-
ment en novembre 2015.
Elle travaille notamment sur un projet d’outil péda-
gogique sur les étangs (en prenant tout spécialement 
en compte l’Etang de Lemps) ; projet avancé mais non 
terminé à ce jour, avec l’intention de le terminer assez 
rapidement.

Murielle

Le Bombyx du peuplier Poecilocampa populi
Période d’observation : du 10 au 20 novembre.
Ce papillon, très commun, fréquente divers types de milieux où il utilise un grand 
nombre de plantes hôtes : arbres, arbustes, fourrés et buissons.
Cette espèce nocturne et tardive peut aisément s’observer le matin autour des 
lumières qui l’auront attirée la nuit précédente. Après la copulation de l’automne, 
la ponte passe l’hiver jusqu’au printemps suivant où les jeunes chenilles éclosent. 
Celles-ci sont observables jusqu’à juin où elles rentrent en nymphose.

Bilan des commissions
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Longue vue...

Aux Jardins de l’ordinaire

Ludovic est un néo-rural, c’est tout récemment qu’il a abandonné son 
métier initial pour revenir ‘à la terre’, sous la forme la moins nocive possible 
et comme il le dit lui-même, la plus ‘logique’. Après une présentation du 
contexte général, nous avons fait le tour des installations. En commen-
çant par la sortie : une chambre fraîche pour le stockage, accolée au lo-
cal de vente, où les habitués viennent prendre leur panier le mardi ; une 
vente directe est aussi organisée le vendredi de 16 h à 19h 30. Il livre aussi 
quelques points de vente dont la coopérative ‘Prairial’ à Vaux en Velin.

Les 6700 m² de terre sont occupés par les cultures dont 3 serres, l’espace 
pour les poules pondeuses, le poulailler, la resserre à matériel. Rien de trop, 
bien au contraire ; Ludovic a un besoin urgent de s’agrandir pour péren-
niser son exploitation, la surface actuelle ne permettant pas d’effectuer 
la nécessaire rotation des cultures. La présence, parmi nous, de quelques 
pointures en culture potagère, - je n’ai pas dit de grosses légumes – a 
orienté la discussion sur la manière d’éviter, ou tout au moins de contenir 
l’action des ravageurs , qui sévissent périodiquement sur les semis. Des 
discussions techniques aussi sur la manière dont il gère son domaine.

Le côté ‘ferme’ est renforcé par la présence de deux cochons et d’un pou-
lailler permettant de proposer des œufs à la clientèle. À n’en pas douter, 
Ludovic est convaincu de l’intérêt de sa démarche, qu’il cherche toujours 
à améliorer ; comme en écho, les relations avec lui sont empreintes de 
confiance ; on prend les œufs ou les légumes supplémentaires et on laisse 
l’argent correspondant dans une boîte ouverte.

En tant que client depuis trois ans, je dois dire que les produits ne nous 
ont jamais déçus ; avec un panier à 12 euros que nous payons d’avance 
pour 24 semaines, il y a de quoi avoir sa ration quotidienne  de légumes 
pour deux personnes. De plus, il faut bien dire que la saveur et la tenue des 
produits  n’a pas d’équivalent.

Le 5 juillet, nous sommes allés, lors 
d’un de ces CA champêtres d’été, 
aux limites de notre secteur, pour 
visiter l’exploitation de Ludovic 
Sframelli, installé à Villette d’An-
thon, hameau de l’Abbaye, depuis 
2011, en maraîchage biologique. 
Nous étions une bonne dou-
zaine pour découvrir les lieux et 
apprendre un peu des méthodes.

Marc

Terre de liens
Ludovic Sframelli a bénéficié 
pour son installation de l’aide de 
l’association ‘Terre de Liens’.
Voici donc quelques informations 
sur cette association exemplaire.
https://www.terredeliens.org/

Terre de Liens est né en 2003 
de la convergence de plusieurs 
mouvements liant l’éducation 
populaire, l’agriculture biologique 
et biodynamique, la finance 
éthique, l’économie solidaire et le 
développement rural.
Pour permettre à des citoyens 
et des paysans de se mobiliser 
et d’agir sur le terrain, le mou-
vement a inventé de nouveaux 
outils de travail capables d’en-
rayer la disparition des terres et de 
faciliter l’accès au foncier agricole 
pour de nouvelles installations 
paysannes. (...)
L’originalité de Terre de Liens 
vient d’une triple articulation 
Un réseau associatif mobilisé 
partout en France : il accueille 
et accompagne les paysans pour 
leur accès à la terre, informe et 
rassemble le public autour des 
enjeux fonciers et agricoles, et 
ancre le projet Terre de Liens 
dans une dynamique citoyenne 
et locale. 
La Foncière, entreprise d’in-
vestissement solidaire ouverte 
aux citoyens, permet à chacun 
de placer son épargne dans un 
projet à haute valeur sociale et 
écologique. 
La Fondation, reconnue d’utilité 
publique, est habilitée à recevoir 
des legs et donations de fermes. 
Elle achète aussi des terres qui 
risquent de perdre leur usage 
agricole. Dans tous les cas, la 
Fondation garantit sur ces terres 
des pratiques agricoles respec-
tueuses de l’environnement à 
très long terme

Ajoutons que ‘Terre de Liens’ a été d’un grand
secours dans l’installation de Ludovic (voir ci -contre).
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L’agriculture biologique c’est quoi ? Focus sur les pesticides Lucien

Longue vue...

Aujourd’hui, où trouver des 
produits bio en Isle Crémieu ?

Bien sur, en magasin Bio, en 
plus de quelques magasins in-
dépendants, plusieurs enseignes 
sont présentes en Nord-Isère : 
Biocoop, Satoriz, La Vie Claire…

Mais aussi directement chez les 
nombreux producteurs bio de 
notre région, un certain nombre 
se sont organisés pour vendre 
directement.
Cette vente revêt plusieurs 
formes :
L’une militante et contractuelle, 
les AMAP (Association pour le 
Maintien d’une Agriculture Pay-
sanne)
L’autre traditionnelle, avec des 
services différents d’un lieu à 
l’autre.

Dans les deux cas, ce sont, la 
plupart du temps, des lieux 
d’échange et de convivialité qui 
nous permettent d’approfondir 
nos connaissances et de partici-
per à l’orientation de nos besoins 
respectifs.

Voici deux sites qui vous per-
mettront de mieux trouver et 
connaître les points de rencontre 
et de vente : 

www.mangezbioisere.fr/les-produits/
www.reseau-amap.org/

Un produit bio a été cultivé sans pesticides de synthèse, sans engrais 
chimiques, sans OGM ni irradiations, conformément au cahier des charges 
européen (règlements UE n° 834/2007 et n°889/2008 entrés en applica-
tion en 2009). Ce qui ne veut pas dire que l’agriculture biologique n’utilise 
aucun pesticide.

On désigne par pesticide tout substance destinée à repousser, détruire ou 
combattre les ravageurs et les espèces indésirables de plantes ou d’ani-
maux. Sont également inclus les régulateurs de croissance des plantes, les 
défoliants (pour faire tomber les feuilles), les dessiccants (pour absorber 
l’humidité), les agents qui réduisent le nombre de fruits ou évitent leur 
chute précoce ainsi que les substances appliquées avant ou après récolte 
pour conserver les produits pendant leur stockage et leur transport (Rap-
port d’information sur les pesticides - Assemblée Nationale, 02/06/2009)

Quels sont les pesticides bio ou naturels ?
Les pesticides autorisés par la réglementation sont répartis en sept caté-
gories : 
nLes substances actives d’origine animale ou végétale (purin d’ortie, huiles 
végétales, pyréthrines, etc.);
nLes micro-organismes, les substances produites par des micro-orga-
nismes, les substances à utiliser uniquement dans des pièges ou des distri-
buteurs (phéromones et certains pyréthrinoïdes);
nLes préparations à disperser en surface entre les plantes cultivées (mol-
luscicides);
nLes substances traditionnellement utilisées dans l’agriculture biologique 
(notamment cuivre, soufre, huile de paraffine, etc.);
nEt les autres substances telles que l’hydroxyde de calcium et le bicarbo-
nate de potassium.

Ces pesticides bio ne sont pas forcément anodins. Il ne faut pas confondre 
« naturel » et « sans danger ». C’est bien pour leur efficacité qu’ils sont utili-
sés ! Mais il faut remettre en perspective le décalage de dangerosité entre 
les produits utilisables en bio et les pesticides chimiques. Les pesticides 
bio naturels se dégradent plus rapidement que les produits de synthèse, à 
l’exception du soufre et du cuivre. De fait, on trouve moins de résidus dans 
la nature et donc, indirectement, dans les aliments. 

Nota : Les herbicides, qui font bel et bien partie des pesticides, sont 
totalement interdits en bio.
 
(source : natura-sciences 2012) ; .
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A la loupe...

Note de lecture Lucien

Pour saluer le Rhône
Du sommet du Valais Suisse à la Mer Méditerranée le Rhône transporte 
les eaux de près d’un tiers du territoire français. Au fil des siècles avec ses 
nombreux affluents (l’Ain, la Saône, l’Isère, la Drôme, l’Ardèche, la Durance …) 
il a façonné les paysages et la vie des hommes installés auprès de lui.
Tantôt calme, tantôt impétueux, au 20ème siècle, l’homme l’a assagi, 
aujourd’hui il est en période de stase, mais pour combien de temps ?

Jacques Bethemont (Professeur honoraire, Université Jean Monnet, Saint-
Étienne) et Jean-Paul Bravard (Professeur émérite, Université Lumière, 
Lyon 2) ont consacré au Rhône leurs thèses d’État ainsi que de nombreux 
travaux. Impliqués dans la gestion de la recherche et l’édition dans le bas-
sin du Rhône, ils ont voué leurs deux carrières à l’étude des fleuves, en 
France comme à travers le monde.

«Pour saluer le Rhône» est un livre exceptionnel de 400 pages  pour dé-
couvrir et mieux comprendre le fleuve Rhône dans toute son originalité et 
sa diversité.
Agrémenté de nombreuses illustrations, de photographies du Rhône, de 
cartes variées et précises ou de schémas explicatifs, «Pour saluer le Rhône» 
aborde la géologie, la géographie, l’histoire humaine et l’écologie du fleuve 
sous un angle pédagogique à travers le temps jusque dans le futur.

Belles et Sauvages,
Clin d’œil nature : les orchidées françaises

Vous aimez les orchidées, vous voulez mieux les connaître ? Cet ouvrage 
est fait pour vous !
Mais il ne vous dispensera pas, sur le terrain, du Guide des Orchidées de 
Lo Parvi. Ce livre n’est ni une flore, ni un guide d’identification mais une 
magnifique présentation de ces espèces faisant la part belle à leur image, à 
la description de leurs mœurs, à leur vie symbiotique, à leur habitat …
Lorraine Bennery, la photographe et Olivier Hirschy, le botaniste, par une 
approche pédagogique, originale et agréable à parcourir, combleront les 
« orchidophiles » en herbe ou confirmés et les aideront à saisir la poésie de 
ces « belles sauvages ».

Vous le trouverez sur les rayons de 
notre bibliothèque réf : 316.2 BET

En librairie aux éditions Libel ISBN
978-2-917659-50-2/Prix : 45 €.

Vous trouverez ce livre sur les rayons de notre bibliothèque : réf : 453 BEN

En librairie :
Aux éditions «Oiseau Plume» ISBN 978-2-9535343-3-7 Prix : 27.90 €

En vente également chez les auteurs, installés depuis peu en 
Isle-Crémieu (Saint Victor de Morestel) et adhérents de Lo Parvi.
Tél. 04 74 18 37 57.
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Prochainement...

Sorties «Nature» de l’hiver
l Entretien d’une pelouse sèche»

7 décembre de 14h à 17h 

Nos sorties sont gratuites et ouvertes à tous.

L’inscription préalable est obligatoire.

ConCours Photo 2016 «ChaPeau le ChamPignon»

N’oubliez pas d’envoyer vos plus beaux clichés

avant fin 2016.

Vous trouverez le réglement du concours

sur notre site internet : www.loparvi.fr

1 - Approbation du CR du CA du 14 novembre 2016
2 - Bilan annuel du projet naturaliste

3 - Questions diverses

Les adhérents qui souhaiteraient assister à ce CA 
doivent s’inscrire avant le 2 décembre.

réunion du

Conseil d’administration

lundi 12 déCembre 2016
20h au loCal

La PôZ à Cozance

le 17 décembre de 10h à 12h

Temps convivial et informel ouvert à tous
La PôZ est l’occasion de découvrir

la bibliothèque de LO PARVI
ainsi que les nouvelles acquisitions.A l’occasion du décrochage de l’exposition le 16 décembre,

Denis Palanque sera présent pour deux permanences,
à 10 h puis à 14 h pour vous rencontrer et aborder avec vous

son travail photographique sur les
Espaces Naturels Sensibles du Nord-Isère.

Avec ce travail de plusieurs années, le photographe a cherché à 
représenter les ambiances intimes de ces sites

et illustrer leurs richesses naturaliste et patrimoniale.

Et à 18 h 00, vous êtes tous cordialement invités
à venir partager un verre autour de ces images.

Rendez-vous à la Maison du Territoire
du Haut Rhône Dauphinois, Crémieu

Dans le cadre de l’évènement «Paysage -> Paysages»
porté par le Département de l’Isère,

La Maison de Territoire du Haut Rhône dauphinois présente
l’exposition photographique de Denis Palanque

du 15 septembre au 16 décembre


